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« -[le renard:J Va revoir les roses. Tu comprendras que la tienne est unique au monde. Tu reviendras me 

dire adieu, et je te ferai cadeau d'un secret. 

Le petit prince s'en fut revoir les roses. 

-Vous n'êtes pas du tout semblables à ma rose, vous n'êtes rien encore, leur dit-il. Personne ne vous a 

apprivoisées et vous n'avez apprivoisé personne. Vous êtes comme était mon renard. Ce n'était qu'un 

renard semblable à cent mille autres. Mais j'en ai fait mon ami, et il est maintenant unique au monde. 

Et les roses étaient gênées. 

-Vous êtes belles, mais vous êtes vides, leur dit-il encore. on ne peut pas mourir pour vous. Bien sûr, ma 

rose à moi, un passant ordinaire croirait qu'elle vous ressemble. Mais à elle seule elle est plus importante 

que vous toutes, puisque c'est elle que j'ai arrosée. Puisque c'est elle que j'ai mise sous globe. Puisque c'est 

elle que j'ai abritée par le paravent. Puisque c'est elle dont j'ai tué les chenilles (sauf les deux ou trois pour 

les papillons). Puisque c'est elle que j'ai écoutée se plaindre, ou se vanter, ou même quelque fois se taire. 

Puisque c'est ma rose. 

Et il revint vers le renard: 

-Adieu, dit-il ... 

-Adieu, dit le renard. Voici mon secret. 11 est très simple: on ne voit 

bien qu'avec le coeur. L'essentiel est invisible pour les yeux. 

-L'essentiel est invisible pour les yeux, répéta le petit prince, afin de se souvenir. 

-C'est le temps que tu as perdu pour ta rose qui fait ta rose si importante. 

-C'est le temps que j'ai perdu pour ma rose ... lit le petit prince, afin de se souvenir. » 

« Le petit prince» - Antoine De Saint-Exupéry (1943). 

« Imaginez que chaque matin, une banque vous ouvre un compte de 86400 euros. 
Simplement, il y a deux règles à connaitre. Première règle: Tout ce que vous n'avez pas dépensé 
dans la journée vous est enlevé le soir. Vous ne pouvez pas tricher, ne pouvez pas virer cet argent 

sur un autre compte, ne pouvez que le dépenser mais chaque matin au réveil, la banque vous rouvre 
un nouveau compte, avec à nouveau 86400 euros pour la journée. Deuxième règle: La banque peut 

interrompre ce " jeu " sans préavis ; à n'importe quel moment elle peut vous dire que c'est fini, 
qu'elle ferme le compte et qu'il n'yen aura pas d'autre. 

Que feriez-vous? A mon avis, vous dépenseriez chaque euro à vous faire plaisir, et à offrir 

quantité de cadeaux aux gens que vous aimez. Vous feriez en sorte d'utiliser chaque euros pour 
apporter du bonheur dans votre vie et dans celle de ceux qui vous entourent. Cette banque 
magique, nous l'avons tous, c'est le temps! 

Chaque matin, au réveil, nous sommes crédités de 86400 secondes de vie pour la journée, et 
lorsque nous nous endormons le soir, il n'y a pas de report. Ce qui n'a pas été vécu dans la journée 

est perdu. Chaque matin, cette magie recommence. Nous jouons avec cette règle incontournable: 
la banque peut fermer notre compte à n'importe quel moment, sans aucun préavis; à tout moment, 
la vie peut s'arrêter. Tout ça pour dire qu'il faut profiter de la vie et vivre chaque seconde. » 

- texte de « Scott Stratten )}, repris dans le livre « Et Après » de Marc Levy (2005). 


